Magna Carta



La Magna Carta en quelques mots :


La Magna Carta est le texte fondamental d’un accord entre le Roi d’Angleterre et ses barons qui aura des conséquences universelles incalculables au cours des siècles qui vont suivre .
Ce sera bien plus tard le texte fondateur des libertés individuelles et des Monarchies Constitutionnelles ,ainsi que le socle des démocraties parlementaires.

Comme souvent on fera dire à la Charte bien plus que ce qu’elle ne voulait dire au départ .
Au départ les Barons voulaient être « tranquilles » et taxés « raisonnablement » .
A l’arrivée on en arrivera aux libertés individuelles et à la contestation de l’esclavage …
A peu près chaque pays « démocratique » possède une constitution qui a subi l'influence de la Grande Charte, ce qui en fait peut-être le document juridique le plus important dans l'histoire de la démocratie moderne, mais il marque surtout le passage d'un État absolu, à celui d'un État de droit, du fait de la limitation du pouvoir royal qu'il pose.
L’essaimage des idées de la Magna Carta se fait dès 1606 lors de la création de la première colonie anglaise à Jamestown aux Amériques 

La séquence « globale » des évènements .
1. Conquête de l'Angleterre par les Normands de Guillaume le Conquérant en 1066
2. Redistribution des terres aux Normands et mise du pays en coupe réglée après le cadastre du « Domesday book » en 1086 qui reprend toutes les possessions des vaincus et qui est destiné à faciliter  la taxation ...
A cette époque, les châteaux normands érigés dans toutes les villes ne servent pas à protéger les villes mais bien à les contrôler militairement …
3. De successions en successions, on en arrive au Roi d’Angleterre  Richard Cœur de Lion.

4. En 1199, à sa mort, Richard Cœur de Lion est le plus puissant souverain de la chrétienté.
5. Son successeur , le roi Jean, le futur « Jean sans Terre », se met tout le monde à dos  au départ d’un conflit de succession dans le cas où il n’y a pas de successeur « directs » mais des successeurs « collatéraux » (un même cas se posera en France) .
Au moment de l’accession au trône après la mort du Roi Richard, il n'existait en effet aucune règle précise permettant de définir l'hérédité de la couronne. 
Jean, comme frère cadet de Richard, fut couronné en évinçant Arthur de Bretagne, neveu de Richard. 
6. Il s’en suivit un conflit avec le Roi de France Philippe Auguste, et dès le départ  Jean perdit tout soutient de ses Barons lorsqu’il est apparu qu’Arthur était mort dans de circonstances « très suspectes » . Il perdit dès lors le peu de soutien qu'il avait en France parmi ses barons, qui y voyaient comme une tache noire sur Jean, capable de tuer les propres membres de sa famille pour être roi.
7. En 1204 ,il perd toutes ses possessions françaises et doit se replier sur la seule chose qui lui reste : l’Angleterre .

8. Il revient en Angleterre et tente de refaire son armée (dans le but de récupérer ses terres françaises) en pressurant de taxes toute l’Angleterre ,et en imaginant des moyens « regrettables » ; extorsion, emprisonnements arbitraires ….il quadruple ses revenus en peu de temps ….
9. Pour faire bonne mesure, il se met aussi l’Eglise à dos suite à un conflit concernant la nomination de l’Evêque de Canterbury

10. En 1214 , s’estimant suffisamment riche et armé, il tente de reprendre ses territoires français et il s’engage dans la Bataille de Bouvines qu’il perd et qui engloutit d’un seul coup tout son « pillage » 
11. S’en suit une insurrection des barons qui s’emparent de Londres .

12. En 1215, Jean sans terre est alors obligé de signer la «Magna Carta» limitant sensiblement ses droits ,en particulier cette Charte impose au Roi le contrôle d’une cours des Barons qui vont s’occuper des « comptes » de l’Etat ….
Comme on peut s’y attendre…les modifications au pouvoir du Roi faites par les Barons ne s’appliquent qu’en faveur des seuls barons … les gens du peuple eux, n’ont strictement  gagné dans cette affaire …pour faire valoir leurs droits, ceux là même repris dans la Magna Carta, il leurs faudra une révolution populaire ….qui ne va pas tarder …mais pour une autre raison … le Roi Jean fait une nouvelle « erreur » …
13. La Charte à peine signée, Jean sans Terre renie sa signature et fait en sorte que le Pape le soutienne dans sa démarche (alors que des hauts représentants de l’Eglise étaient témoins devant Dieu de la Charte …). .

14. Il s’ensuit une Guerre civile…laquelle va après la victoire combinée des Barons et du Peuple entrainer l’extension de la Charte aux « non nobles (mais toujours pas aux « serfs » …
15. Durant cette guerre, Jean sans Terre meurt de dysenterie sans que le conflit ce soit apaisé .
16. Il laisse un successeur, son fils  « mineur », et le régent se rendant compte que l’affaire tourne mal fait en sorte que le jeune Roi (mineur) reconnaisse la Charte, ce qui effectivement  calme les choses . 

17. La Charte est ensuite régulièrement reprise, et  modifiée .

18. Au 14° siècle elle ne sera plus rédigée en latin mais en anglais .

19. Au 17° siècle ,elle traversera l’Atlantique dès 1606 lors de la création de la première colonie anglaise aux Amériques à Jamestown .

Détails de l’Histoire : La fin du règne de Jean sans Terre


La taxation des seigneurs devenue spoliation des seigneurs va lui coûter cher .


Le roi Jean avait besoin d'argent pour rééquiper ses troupes après « Bouvines » .
La pression fiscale fut donc énorme .
Il était difficile de lever des taxes en raison de la tradition de les maintenir au même niveau…. Ce qui n’empêchait pas d’en créer de nouvelles ou d’augmenter les amendes en cas d’infractions 

Jean augmenta aussi onze fois l'écuage ;le paiement d'un vassal à son suzerain pour remplacer le service militaire direct ( onze fois à comparer avec les deux fois où il l'avait été au cours des trois règnes qui avaient précédé le sien). 
Il créa aussi le premier impôt sur le revenu qui s'élevait à ce qui était, à cette époque, la somme inouïe de 60 000 livres.


Le conflit avec l'Église va aussi coûter « cher » à Jean sans Terre .…

Comme si ses ennuis avec ses Barons ne lui suffisaient pas, Jean sans Terre va se mettre à dos l’Eglise .
Une grande controverse subsistait quant à la façon d'élire l'archevêque de Cantorbéry, bien qu'il fût devenu traditionnel que le monarque nommât un candidat avec l'approbation des moines de Cantorbéry.

Au début du XIII° siècle, les évêques commencèrent à vouloir dire leur mot, et  les moines élurent un des leurs comme archevêque. 
le Roi Jean, irrité que les procédures ne se fussent pas déroulées dans l'ordre s’adressa au Pape.
Le pape Innocent III déclara les deux nominations invalides et persuada les moines d'élire Étienne Langton, qui, de fait, était probablement le meilleur choix. 
Jean refusa cette décision et exila les moines de son royaume. 
Exaspéré, Innocent jeta l'interdit sur l'Angleterre en 1208 (interdiction du culte public, de la messe, des mariages, de la sonnerie de cloches à l'église, etc.) ; il excommunia Jean en 1209 et soutint Philippe Auguste dans sa tentative d'envahir l'Angleterre en 1212.

Finalement Jean recula ;
1. Il accepta de reconnaître Langton et de permettre aux exilés de revenir. 
2. Pour achever d'apaiser le pape, il lui donna l'Angleterre et l'Irlande comme territoires pontificaux et les reçut à nouveau à titre de fiefs pour 1 000 marcs par an. 
La fureur des barons n'en fut que plus forte, car cela voulait dire qu'ils auraient encore moins d'autonomie dans leurs propres territoires.

Rébellion des Barons 


Le 17 mai 1215, les barons d'Angleterre s'emparent de Londres par la force et contraignent le roi Jean à accepter un premier texte, les Articles des Barons .
L’ ébauche de ce qui deviendra la Magna Carta comporte deux parties. 
Dans la première, les paragraphes détaillent les concessions faites personnellement par le roi aux seuls  barons. 
Dans la seconde ,le dernier paragraphe prévoit (mais pour le futur) une généralisation de ces franchises à l'ensemble du Royaume.

La seconde partie est une « clause de sécurité » ; elle prévoit l'instauration d'un Grand Conseil  de vingt-cinq barons chargé de veiller à l'application de l'accord. 
Elle prévoit aussi la concession aux évêques d'une charte spécifique. 
Elle stipule enfin que les évêques seront garant de l’interdiction faite au Roi de s’adresser au Pape pour tenter d’obtenir du pape l'annulation de l'accord.

Jean donne son accord lors d'une entrevue solennelle organisée dans le pré de Runnymede le 15 juin 1215. En échange, les barons renouvellent leurs serments de fidélité à Jean le 19 juin. Un document en bonne forme, scellé du Grand Sceau pour enregistrer l'accord, est créé par la chancellerie royale le 15 juillet. C'est l'original de la Magna Carta.

En un mois ,entre l’accord sur le futur texte  et la ratification du texte ,les termes ont considérablement évolués par rapport aux articles négociés initialement entre le Roi et les Barons. 
1. On parle cette fois de « tout homme «  du moment qu’il soit « libre » (donc exclusion des serfs) .

2. On introduit aussi la notion de droit à un procès équitable à celle de droit à être jugé par ses pairs ou par la coutume de son pays.


En pratique, le nœud de l’affaire est le « Conseil des Barons » qui tient à l’œil les finances Pour ce qui est de la justice … c’est autre chose …de temps en temps ,et plutôt rarement, elle sert à casser des jugements pris par les shérifs.
 En 1350, la version est « allégée » …non pas que l’on est revenu « en arrière » mais par le simple fait que bon nombre de points ne sont plus d’actualités parce que leur objet ne correspond plus à l'usage ….

Toutefois, les rois qui se succèdent jusqu'à l'avènement de la maison d'York se voient demander par le Parlement confirmation personnelle de la charte de 1225, ce qui se produira au moins trente deux fois. Pendant tout le bas Moyen Âge, les séances d'ouverture de celui-ci commencent habituellement par la lecture de celle-ci, rituel contribuant à ancrer dans les esprits que l'institution en est l'héritière. Henri V de Lancastre sera le dernier à faire la démarche en 1416.

Les origines du texte fondamental.

La Magna Carta est un texte complexe . Elle n’a pas été créé « ex nihilo » ,elle a puisé ses sources dans un ou plusieurs documents antérieurs .

La Charte des Libertés d’Henri Beauclerc à son couronnement .
L’archevêque de Cantorbéry  sera celui qui très vraisemblablement expliquera  aux barons rebelles qu'un texte oublié datant de 1100 pourrait servir de base à leurs revendications, le discours qu'Henri Beauclerc a prononcé lors de son couronnement et qui sera dès lors qualifié de « Charte des libertés ».


Ce discours a été prononcé un siècle plus tôt, en 1100 par  Henri Beauclerc quand celui-ci est monté sur le trône pour devenir Henri Ier 
Il prévient toute tyrannie telle que celle qu'a exercée son prédécesseur, le fils de Guillaume le Conquérant Robert Courteheuse. 

Ces libertés soumettent le roi à certaines lois concernant la façon de traiter les fonctionnaires ecclésiastiques et ses seuls vassaux directs à qui elles accordent de façon réelle certaines libertés individuelles, mais ne parle de personne d’autre : ni hommes libres ni serfs .
Les sous vassaux eux même sont dans un statut « incertain » ; la Charte s’adresse en fait aux seuls vassaux directs, et ce n’est que par interprétation et extension qu’elle s’adresse aux « sous vassaux » ...


Les Assises de Jérusalem


Une autre des sources est un document oublié (déjà à l’époque) et remontant à 100 ans plus tôt , aux « Croisades » : les « Assises de Jérusalem » .

Pour faire face aux situations socioéconomiques nouvelles il était devenu indispensable de recourir à des lois nouvelles .
Ce sont les dispositions interdisant l'aliénation d'un fief noble par mésalliance à la suite d'un mariage, par l'exercice d'un droit de mainmorte au moment d'un décès, par une décision de la tutelle durant la minorité d'un héritier. Ce sont encore les garanties quant à la liberté individuelle qu'est l'Habeas corpus et la liberté de circulation des biens et des personnes.

Timides prédécesseurs 

La Grande Charte est  loin d'être le premier acte marquant les progrès continus vers la liberté en Occident ;  un peu partout sur le Continent ,mais sans vue d’ensemble ni généralisation du procédé on retrouve des initiatives strictement locales de libéralisation partielle de la société 


1. Abolition locale du servage sur quelques fiefs

2. Libéralisation du statut de quelques roturiers  

3. Remise en vigueur de vieilles coutumes accordant plus de droits aux veuves.

4. Etc ….  


Pourquoi chercher des idées de la Grande Charte dans les Croisades ?

Les Croisades ont tellement modifié la situation socio économique occidentale, que les solutions qui ont été apportées « sur place » à l’époque refont surface avec vigueur .
Les Croisades ont en effet sensiblement modifié les règles féodales concrètes ,et en particulier brisé les Grandes Familles, enrichi les uns et appauvris les autres sans tenir compte pour cette ascension de la place dans la pyramide vassalique, mais uniquement dans l’habilité commerciale  .


Les entreprises commerciales tant matérielles (épices, soieries, parfum …) qu’immatérielles (organisation des transport, change , opérations de transfert d’argent) échappent aux définitions légales antérieures .

Les règles successorales se compliquent avec les mariages « interethniques » et leurs reconnaissance ou non (mésalliance) ,l’étendue du droit de « main morte » (reprise du bien du vassal par son suzerain)…. Tant et si bien qu’il devient difficile de bien discerner ce que chacun possède réellement, individuellement, par  association, ou par dépôt de tiers …
D’où un commerce qui serait anéantit si à tout moment tout pouvait être saisi suite à l’implication justifiée ou non d’un des participants à l’entreprise …

De nombreuses forces se créent : 

1. Les commerçants (et leurs Guildes) .

2. Les banquiers (et en particulier les Templiers) .


Plus de vingt des articles de la Magna Carta sont repris des Assises de Jérusalem. 


La Magna Carta point de vue strictement  « matériel »  .

La Magna Carta a été rédigée en 1215 sur une et une seule  peau de mouton .
Elle est rédigée en Latin .
Elle n’est pas signée (peu de gens sachant écrire…y compris les nobles…) par contre elle portera le Grand Sceau du Royaume .

Le nom de « Grande Charte » ne viendra que « plus tard » pour distinguer cette Charte de la  Charte de forêt, plus courte.


Seules quatre de ces copies originales subsistent, deux à la Bibliothèque britannique de Londres, une au château de Lincoln, une en la cathédrale de Salisbury.

Le texte initial est écrit en latin et en « abrégé » (les mots abrégés sont surmontés d’une barrette indicative ).
Au 14° sicle le texte sera écrit en anglais 

Le lieu de rédaction de la Charte 
La Grande Charte a été rédigée à Runnymede,le long de la Tamise entre Londres et Windsor : les barons en révolte s’étaient emparés de Londres, et le Roi s’était réfugié à Windsor ….
L’affirmation, largement répandue en France, selon laquelle la Magna Carta « a été rédigée en 1215, sur le sol français, dans l'abbaye cistercienne de Pontigny par des Anglais émigrés, en révolte contre leur roi, Jean sans Terre », est historiquement infondée .
Garants, et témoins de la Charte .


Les Barons et les évêques ou abbés qui ont pris part à la rédaction de la Magna Carta en sont les garants pour les premiers (puissance militaire), les témoins pour les seconds (puissance divine), mais le texte est paradoxalement censé être l'expression de la seule volonté « bienveillante » royale…..
Contenu de la Magna Carta 

Jean sans Terre s'engage par la Magna Carta, principalement à plusieurs choses :

1. La reconnaissance de franchises ecclésiastiques et bourgeoises.
2. garantir les « libertés » de l'Église, résolution placée en tête de toutes les autres
3. ne pas intervenir dans les règles d'accession  (et d’accaparement) de la noblesse à la propriété .

4. Droit et respect de la propriété individuelle ;

5. Droit à un procès équitable, avec une justice fondée sur les lois locales 

6. accepter, pour établir l'impôt, de se soumettre à l'éventuel veto d'un Commun Conseil 
7. ne pas entraver l'application de ce droit en arrêtant les hommes libres de façon arbitraire, point qui sera bien plus tard développé et appelé « habeas corpus ».

La « Conseils des Barons » (contrôle des finances)  .

La clause la plus significative de la charte de 1215 est la clause connue depuis sous le numéro 61 et le libellé de « clause de sécurité ». C'est la partie la plus longue du document. 
Elle institue le contrôle de l’impôt par le Grand Conseil du Royaume. 
Le Grand Conseil du Royaume est composé de vingt cinq barons.
Ce conseil peut à tout moment se réunir et annuler la volonté du roi, au besoin par la force en saisissant même ses châteaux et ses biens.

Le roi doit prêter au Grand Conseil un serment de loyauté.
Cette clause disparait dans les versions ultérieures mais le roi convoquera néanmoins plusieurs fois le Grand Conseil pour obtenir la levée d'impôts extraordinaires.


Le Roi s’engage également à ne pas recourir au Pape pour le délier de son serment (chose qu’il ne fera pas ….deux mois plus tard à peine …) .

A qui s’adresse la Grande Charte ?

Aux barrons dans un premier temps

Aux barrons et à l’ensemble des hommes libres dans un deuxième temps 

… mais pas aux serfs ni aux femmes …même les femmes « libres » …

La « vie » de la Magna Carta .


1. La future « Magna Carta » est  édictée sous la contrainte en 1215 ,et elle limite sensiblement les pouvoirs du Roi et lui impose une instance de contrôle : le « Conseil des Barons » .

2. Elle est abrogée par le Roi deux mois après son scellement puis réactivée en une version expurgée, sans « conseil des barons »,cad sans contrôle financier du Roi  ….

3. Elle subira encore plusieurs remaniements et ajouts , et sera connue alors sous le nom de  «  Charte de forêt ». 
4. Une quatrième version, réduite de près de la moitié par rapport à la version initiale de 1215 est officiellement promulguée le 11 février 1225. 
5. Confirmée solennellement le 10 novembre 1297, c'est elle que désignera dès lors l'expression Magna Carta. 
La Magna Carta « imposée » devient la Magna Carta « accordée »….


Dans les faits, les  barons exigent que Jean Sans Terre accorde la Charte aux Barons  .
Mais pour garder les formes … le texte est officiellement censé être l'expression de la seule volonté royale….
La Magna Carta… ce qu’on lui fait dire …

Initialement la Magna Carta ne concerne que le Roi et les Barons anglais .
Elle ne concerne en rien le, peuple et encore moins les serfs qui forment alors 80 % de la population .

Bien vite on lui fera dire bien d’autres choses … et en particulier on essayera d’étendre ses effets sur les serfs et bien plus tard sur les esclaves des futures et lointaines colonies, en passant par les diverses « Constitutions » un peu partout dans le monde concernant les modifications à accorder aux Monarchies absolues pour les transformer en Monarchies Constitutionnelles  , sans compter le principe de l’ « Habeas Corpus » accordé bien plus tard à tous les citoyens .


Annulation immédiate de la Charte par le Roi  Jean sans Terre . 
Le roi Jean sans Terre n'avait pas la moindre intention de respecter la Magna Carta, puisqu'elle lui avait été extorquée par la force et que la clause 61 neutralise en fait son pouvoir de monarque, ne lui laissant de roi que le nom. 
Il la dénonce dès que les barons eurent quitté Londres, plongeant l'Angleterre dans la guerre civile appelée première guerre des Barons.

Confirmation de l’annulation de la Charte par le pape .
Dès le 24 août, le pape Innocent III, lui aussi, déclare nul cet « accord scandaleux et dégradant, arraché au roi par violence et menace. » Il rejette tout référence à des droits, prétendant que cela abaisse la dignité du roi Jean. Il y voit un affront contre l'autorité qu'a l'Église sur le roi. Il délie explicitement Jean du serment qu'il a fait d'y obéir.

Excommunication des Barons et Prélats rebelles en 1215
Début septembre 1215, trois commissaires mandatés par le pape débarquent en Angleterre. 
Ils avaient tous trois participé directement aux négociations qui ont abouti à la rédaction de la charte. 
Conformément aux instructions reçues d'Innocent III , ils reviennent sur les engagements pour lesquels ils s'étaient pourtant portés témoins et procèdent aussitôt à l'excommunication des barons  ainsi que des autres clercs qui ont, selon une vison de la monarchie qui préfigure le  concept de « droit divin »,avaient  attenté au monarque qui dans ce concept était aussi et surtout protecteur de l'Église.

Il s’en suivra d’autres complications de droit canon : l'archevêque chargé de procéder à l’excommunication refusera d'appliquer la décision du pape (qui était en effet contraire aux engagements pris) Il sera à son tour non pas excommunié mais suspendu par le Pape .


La Magna carta abrégée re-promulguée en 1225

Jean sans Terre meurt de dysenterie pendant la guerre civile qui suivit l’annulation de la Charte , le 18 octobre 1216 .
Son fils de neuf ans, Henri III, lui succède et ses partisans comprennent que les barons rebelles préféreront se montrer loyaux envers un enfant, c'est pourquoi le jeune garçon est rapidement couronné, à la fin d'octobre 1216, ce qui met fin à la guerre. 
Le régent de Henri promulgue une nouvelle fois la Magna Carta au nom du Roi Mineur le 12 novembre 1216, mais omet quelques clauses, dont la clause 61. 
Il renouvelle l'acte en 1217.

Annexes :

La Chambre des Lords

La Chambre des Lords est la descendante du Grand Conseil des Barons : une assemblée de haute noblesse ou de haut rang dans l’Eglise .
Aujourd’hui encore, elle fait partie du système politique anglais aux côtés de la Chambre des communes qui a pratiquement tout pouvoir . 

Les Guildes 

Les Guildes sont des associations de citoyens (généralement fortunés) qui ont obtenu du Roi (contre une sérieuse rétribution) le droit de gérer l’ensemble d’une profession concernant un produit bien précis : les couteaux ,les cordes ,les bougies, les draps .
Ils imposent :

1. Les caractéristiques du produit

2. Les modalités de fabrication

3. Les modalités de travail

4. Le prix de vente 


Bref, elles ne permettent aucune amélioration ni du produit ni de sa fabrication .
En outre, l’accès à la Guilde ne vaut que contre une somme rondelette renouvelable chaque année.et ne vaut que pour une année dans un lieu donné ,et pas dans un autre ….
La Guide en échange garantit la non prolifération ni d’autres artisans, ni d’autres produits .

Les Guildes vont disparaître par le jeu des campagnes ; les Guildes n’existent que dans les villes mais la campagne est « libre » donc on peut fabriquer des produits « hors ville » et exactement comme on le veut, ce qui donne plus de créativités aux produits, et qui réduit fortement le coût de ces produits vu qu’il ne faut pas payer la patente de la Guilde .
Reste à les vendre …
Ils seront vendus dans des enclaves périurbaines qui seront un havre économique et culturel (théâtre ,imprimerie, salon littéraire …mais aussi pub et bordels ,etc …).
Une de ces enclaves est sur la Rive Sud de la Tamise à Londres près du Théâtre de Shakespeare : le « Borrow Market » qui existe toujours aujourd’hui .
La formidable explosion intellectuelle et économique qui va suivre durant toute la période « Tudor »  (1485-1603) va anéantir les Guides….mais elles vont revenir sous une toute autre forme dès l’arrivée au pouvoir du successeur des Tudors : Jacques 1° … qui avait besoin de beaucoup d’argent …
Au lieu d’un contrôle Roi – Guilde – Commerçant ,il crée un contrôle « direct » : Roi – Commerçant par le biais de patentes . Le résultat est exactement le même …mais le Roi contrôle « tout » y compris le nombre de gens pouvant bénéficier (et payer) la patente …
Evidement ça ne fait pas que des « heureux »… il s’en suit la révolution de Cromwell ,il prend le pouvoir sous le titre de « Lord Protecteur » et fait exécuter le Roi . 
Le principe de droit divin .

Le principe général est le principe féodal .
Chacun détient son pouvoir du pouvoir supérieur ,et le pouvoir supérieur donne au pouvoir inférieur les droits qu’il veut au départ des droits qu’il a reçu lui-même .
Il n’y a aucune notion de droits légitimes là dedans, il n’y a qu’une notion de droits dévolus.

En application de ces principes :
le Roi peut absolument faire ce qu’il veut quand il veut et comme il veut .
Il n’a à se conformer à aucune loi .
Il possède en personne et en dernier ressort de tous les biens et de tous les sujets de son royaume .

Il ne peut être limité par aucun engagement.
Au cas où un engagement sous serment lui aurait été extorqué ou imposé par la force ,il peut s’en défaire en s’en référant à Dieu, son seul « supérieur » et pour ce faire en s’en référant à son représentant sur terre : le Pape .

Les serfs

Les serfs sont pratiquement des esclaves :

· Ils doivent travailler sans rémunération pour leur patron

· Ils n’ont aucun bien .

· Le patron peut les vendre

· Le patron peut décider à qui marier la fille du serf

· Si ils s’échappent …ils ne trouveront nulle part où s’installer et encore moins où travailler 

